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Armoiries communales suisses.

Le Clienit. Commune vaudoise qui forme à elle seule un cercle du district de

La Vallée de Joux. Elle comprend les villages et paroisses du Sentier et du Brassus,
auxquels sont rattachés plusieurs hameaux et agglomérations d'habitants. Ces

villages ne se formèrent que dans la deuxième moitié du XVIe siècle. En 1646

la commune du Clienit se détacha de celle du Lieu.
Les armes du Clienit sont: de gueules au mousquet et à l'épée en sautoir,

d'argent, à la clef en pal du même brochant.

Fig. 62
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En 1876 lors d'une fête locale on exhiba les armes de la fig. 62. A cette
occasion on put lire une note dans un journal de la Vallée décrivant ces armoiries
comme étant celles du Clienit et disant que les couleurs étaient celles de

l'abbaye de Romainmôtier, dont les rapports avec les gens de La Vallée étaient
fréquents et suivis. Cela expliquerait
la présence de la clef et de l'épée,
car on sait que Romainmôtier porte:
parti d'argent à la clef de gueules
et de gueules à l'épée d'argent,.

Le mousquet doit rappeler la
vieille société militaire de l'Abbaye
des Fusiliers du Clienit, dont la
fondation fut autorisée par LL. EE.
de Berne en 1660. Les membres de

cette abbaye portent encore actuellement

les jours de fête un brassard
l'ouge sur lequel sont brodés en soie

blanche, deux mousquets en sautoir
avec la date de 1661.

La plus ancienne représentation des armes du Sentier pouvait se voir sui

ll»e cloche de l'église, datée de 1727, détruite lors de l'incendie qui la consuma

eri 1898. Nous reproduisons ici les armes avec l'inscription, qui se trouvaient
SUr cette cloche (fig. 63).

Fig. 64



Les channes en étain de la paroisse du Sentier servant à la Ste-Cène, et
qui datent de 1704, portent les armes ci contre (fig. 04). Les armoiries du

Clienit figurent sous la forme que nous avons lue plus haut sur le vitrail du

grand escalier de la Banque cantonale vaudoise. Elles figurent aussi sous l'avant-
toit du bâtiment du Crédit foncier à Lausanne, où elles représentent le district
de La Vallée. Dr René Meylan.

hanéaz, petit village du cercle de Molondins
au district d'Yverdon, faisant partie de la paroisse
de Donneloie. Cette commune formait dès le XVIe
siècle une petite seigneurie, qui a appartenu de 1652

jusqu'à la Révolution à la famille de Loys.
Se basant sur l'étymologie de son nom — de

chêne, chenaie — cette commune a adopté en 1900 les

armoiries suivantes: d'or au chêne stylisé et arraché de

sinople futé au naturel. Nous reproduisons ici le timbre
armorié de Chanéaz, qui a été composé par M. Théodore

Cornaz, membre de notre société (fig. 65).

Das Geschlecht Kntisli im 14. und 15. Jahrhundert.
Eine Untersuchung über die ersten Generationen einer zürcherischen Landfaiuilie.

Von H. Knüsli.

Durch eine Notiz im Archiv für Heraldik (1910 S. 150), nach der das

Mitglied unserer Gesellschaft, Herr Joli. Frick, an einer umfassenden

Untersuchung über die ersten Generationen aller noch existierenden Familien der
zürcherischen Landschaft arbeitet, wurde ich veranlasst, mein während etwa
15 Jahren gesammeltes Material über das älteste Vorkommen der zürcherischen
Landfamilie Knüsli zusammenzustellen '.

Was den Namen Knüsli anbelangt, so leitet derselbe sich wahrscheinlich
her von dem Vornamen Knus, docli kann es auch ein Beiname sein, wie aus
einer Stelle bei Richental „das Concilium, so zu Constantz gehalten ist worden,
des jars do man zalt 1413" hervorgeht und die lautet: „die hochgeborn Fraw,
fraw Elizabeth ein witwe, Hertzog Steffans von Bayrn genant Knüßlin, eliche

fraw, geborn ein Hertzogin von Cleve". Die Erklärung dieses Beinamens des

Herzogs Stephan findet sich bei Schmeller, bairisches Wörterbuch: „Der Kneufiel,
Beiname des Herzogs Stefan von Baiern-Ingolstadt : Er was alzit in seinem

wesen köstlich und wol gebutzt in seinen kleidern, umb das nennt Ihn jeder

1 Die Nachrichten für diese älteste Zeit verdanke ich hauptsächlich den Herrn Dr.
Hartmann und Stiftsarchivar Müller in St. Gallen und Dr. Hegi in Zürich. Von gedruckten Quellen
wurden das St. Galler Urkundenhuch und Zellwegers Geschichte des appeuzellischeu Volkes
nebst dessen Urkundenhuch benutzt.
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